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EST un fumier stérilisé, condensé, concentré et enrichi. Il ASSURE
une avance de récoltes de quinze jours à trois semaines sur la normale 
parce qu 'il aère, divise et rend plus meuble le sol, q u ’il réchauffe

F a c ilité  d ’e m p lo i, P r o p r e té , É c o n o m ie , S é cu r ité ,
M u ltip le s  a p p lic a tio n s , C o n s e r v a tio n  in d é fin ie

E X T R A I T  D U  L I V R E  D ’ O R

Je tiens d ooua déclarer que le Fertilisant Gel employé pour la première fois celle année a donné des résultats 
surprenants dans mes collâtes maraîchères, ainsi que dans mes cultures horticoles. Ce sera le seul engroisçue 
j’utiliserai à l’avenir. Monsieur J. CL., Négociant, Président du Tribunal de Commerça de T....
Je suis excessivement satisfait de ootre produit Fertilisant GF.L, qui ma donné des résultats vraiment sur­
prenants. Monsieur le Baron H...» 4 N....

Le sac de 50 kg*. 25 fr. » Par 5 sac*: la sac 23 fr. -  Par 10 tacs: le sac 21 fr . -  Par 20 sacs: le sac 20 fr- 
Gare départ Oise — Réductions très avantageuses par 5000 kilos en vrac.

D E M A N D E Z  N O T IC ES E X P L IC A T IV E S  E T  R É F É R E N C E S  A
r j U I  5 7 ,  B o u le v a rd  S a in t-M ich e l, PARIS

Et pour la BANLIEUE et la GRANDE BANLIEUE de PARIS, 
k M. BOURREAU, agent général, 18, rue de Lille, à AULNAY-SOUS-BOIS (S.-et-0.)

Bfcïctic
G.D.GsLa nouvelle Couveuse à air chaud “BEAUNÊ st

a p p o rte  u n e  R É V O L U T I O N  d a n s  l’in cu b a tio n  a r tific ie lle
parce que son système de chauffage donnant un débit constant et régulier d’air chaud la met 4 labri des variations 
de la température extérieure et permet de la placer dans n'importe quel local, parce qu elle offre également les avan­
tages suivants :

Régularité «beoluo de 
cli au ffûRD

V e n tila t io n  ré g u liè r e  e t 
co n sta n te

Conduite excessivement 
•impie

S u rveillan ce  n ulle  par suite 
de son régu lateu r p a rla it 
sensible au  quart de degré

C on som m e très pou do 
pétrole

L o u tre  et m an iab le

C on struction  so lide et 
soignée

Éclosion parfaito et 
régulière

P as d 'insuccès possible

NOS GARANTIES

Nos clienti peuvent venir voir 
fonctionner cm machinée à notre 
Éublincmco! et à t notre 
grand cou voir ioduitriel U Agen 
n° I, roule de Bordeaux:a'iU la 
délirent, ils pourront faire un 
*Ugc de 21 jouit et conduire 
eux-me me* Ici appareil* qu ils 
veulent acheter.

AUCUNE AUTRE 
COUVEUSE NE PEUT 
ACTUELLEMENT LUI

ÊTRE COMPARÉE
Notice franco

Lise* tous notre brochure 
"Penderie Industrielle" PrixiZ.50

Tout matériel moderne d'élevage : Nouvelle éleveuse h air chaud “ BEAUNE" PlïRFECT "
mddîile du concours national an Vaulx-dc-\*cfnoy. Clapier Le. r K>\lIviUfc. . wlc.

Toutes races des animaux de basse-cour, D-mandez noire RTand Cntaloguc-Ccmioil illustre do 110 page*, plui do
100 gravures. Prix : 2  fr.

V .  B E A U N E * ,  Grand Établiisemenl d'Aviculture Pratique, Domaine da Conrcellcs (Lot-&-Gne), 19® nnnée
W I

_________________________ _ ' [
POUR ÉLEVER LES VERS A SOIE, consulte* le petit traité Pratique de M. Morjaeorueri et applique! les conseils. I volume î 12 Ir. ,k ‘ h“ BLTIlifeêAT«
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JA R D IN S ET BASSES-COÜR5 M A T E R IE L AVICO LE

L'INCUBA TEUR EST INDISPENSABLE  -

La Couveuse artificielle présente pour vous une utilité Incontestable si vous voulez que votre élevage
soit vraiment productif.
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UN C O J j L AJ3 OR A TEU R occasionnel, M, Mau­
rice Lefebvre, fait preuve d'un robuste bon 

sens français eu ce qui concerne îu choix particu­
lier de la Couveuse artificielle, et surtout de Inop­
portunité de celle-ci dans le plus petit élevage qui 
veut produire au meilleur compte, à plus forte 
raison quand il s'agit de L'élevage industriel.

4 Dana Pétaluma, nous écrit-: I, ;{ existe environ 
G millions de pondeuses Legliom blanches, a5 cou­
vons de 40 000 & Go 000 (tufs de capacité chacun. 
Du 8 au l î  Juin 1923, telle fabrique d'incubateurs 
a reçu des commandes pour prés de ï  000 Incuba­
teurs de 304 œufs, dont une de i 260 appareils. 
Sans doute, cela se passe en Amérique, dans un 
milieu idéal pour l'élevage de la volaille (vastes 
terrains secs, climat doux], mais ce n'est pas avec 
les seules poules couvant h partir de Mai que, même 
dans un Heu de prédilection. les troupeaux de 
pondeuses auraient acquis une telle importance.

Sans qu'il soit question d'atteindre cette inten­
sité îles conditions générales ch ez uous n'étatit. pas  
les mêmes), il saute aux yeux qu'avec J a Couveuse 
urtincielic et un peu de méthode, nos fermiers 
doubleraient la production de leur basse-ct>TUt Que 
tous demeurent convaincus une bonne fois de la 
nécessité de l ’Incubation artificielle. Ce premier 
point acquis, reste le choix des Appareils,

Je connais les promesses d'une quarantaine de 
marques de toutes nationalités. N y e n  a des mau­
vaises, Ü y eu a de bonnes, il n'y en a aucune de 
parfaite, sauf dans les catalogues. S'agit il de pré­
férer le chauffage à eau chaude on £ air chaud? 
Théoriquement, la supériorité de ce dernier s'im 
pose, vous semble-t-il, Mais il est beaucoup plus 
facile de construire nue bonne Couveuse h eau 
chaude qu’une médiocre Couveuse à air chaud. Kl 
celle-ci, malgré la grosse économie de la fourniture 
du réservoir, est toujours vendue .aussi chère à 
qualité à peu près égale. Par suitoflfcs difficultés 
d'établissements. les Couveuses a air chaud ne 
dépassent pas 500 œufs aux États-11 uis (Goq en 
France), et l'Incubateur de capacité industrielle 
est toujours à circulation d’eau chaude,

Que l'acquéreur éventuel remarque qu'aux 
États-Unis la plupart des appareils sont faits 
avant tout pour une région, avec les matériaux de 
cette région ; toutes les Couveuses utilisées en Cali­
fornie et en Amérique centrale (pays secs) sont en 
* redwoud » ou pin, bois commun dans cette con­
trée et sans doute très homogène, parce que tiré 
dç billes colossales. Par contre, deux grandes mar­
ques de l ’Est et du Nord préfèrent le cyprès et le 
châtaignier.

j.a plupart de uns Machines françaises sont en 
vulgaire sapin, et ce n'est pas fameux. Tel bois est 
employé parce qu'on le trouve plus aisément. De 
là peut-on conclure qu'il est supérieur à tout, hors 
de son habitat? Et 11'y a-t-il que le bois pour cons­
truire des Couveuses artificielles? Ne croyez pus 
non plus que le système de régulation sur l'échap­
pement des fumées de la lampe soit uniquement 
supérieur. Au contraire, il se révèle insuffisant 
et peu économique. Dans toutes les Couveuses 
californiennes, il a été abandonné et, remplacé par 
le réglage direct de la fiai unie.

On vous recommande d'exiger des attestatfous. 
Mais tontes les marques en ont, les mauvaises 
comme les bonnes, car il est un fuit que la plupart 
des gens u‘emploient ou u'ont employé qu’une 
seule marque. Si cela a marché à peu près, ils la 
proclament, (le bonne foi, supérieure à toutes les 
marques, attendu qu'ils n'en connaissent pas 
d'autres. N'y a-t-il pas chez nous des appareils

l 'o its  l i r t ‘ avec intérêt dans no trt .Vion^ro du j  .VOientbre • 
CE QU'IL  F A U T  SAVOIR SUR LES COUVEUSES.

dénommés Couve uses -Éle ve uses, et par ailleurs 
caisses à savon? ils tiennent bon depuis trente ans 
et comptent parmi les plus répandus, Ceux qui les 
utilisent s’en servent deux ou trois saîsoïi-s au plus 
et n ont jamais enregistré le nombre des survi­
vants & l 'élevage et établi leur prix de revient. Ils 
sont satisfaits néanmoins et continuent d'acheter 
ta même marque, dont te mérite incontestable est 
d être très hou marché, d'autant que les bonnes 
marques françaises sont parfois surfaites pour le 
prix,

La Couveuse nra de raison d'être qu'au tant que 
son .rendement est incomparablement supérieur à 
cet 11: do l ' Incubation naturelle. Il vous faut exiger 
de la Couveuse : ntl travail en toutes saisons, 
pendant lo ana, dans le milieu choisi, rendement, 
consommation, surveillance, durée, sécurité, contre 
l1 incendie, asepsie. Faites connaissance avec plu­
sieurs in arques ; avant d ’acheter, demandez des 
éclaircissements aux constructeurs, au sujet des 
détails laissés dans 1 ombre. Frein:?, la respoiisabi 
Il té de votre choix ; placez l'appareil 1J1 ou il faut, 
et ne lui demandez pas plus qu'il 11e peut fournir. 
Donc, sî dans les détails, les Couveuses artificielles 
présentent avantages et inconvénients, k-ùr utilité 
est actuellement incontestable : l'Aviculture pro­
ductive, l'Aviculture industrielle suut irréalisables 
sons elle. »
CH O ISISSEZ ONE BONNE É L E V E U S E .

L'ÉLcveuse artificiel le, cet appareil destiné à 
remplacer entièrement la Poule dans l ’Élevage 
'.les PoussiTis, comporte doux systèmes qui tien­
nent du procédé de chauffage a air chaud ou à 
eau chaude. Si vous disposez d ’eau chaude facile­
ment, prenez une Élevcruse è renouvellement 
d ea u  cqmule je vous l'ai dru conseillé pour 

) n cuba tioii ; sinon adoptez l'E levénse à air 
chaud, dont le foyer est une lampe, systèm e qui a 
nos préférences en raison de sa régularité de fonc­
tionnement, Choisissez, quel que soit le systèm e 
adopté, tm appareil robuste, muni d'un bon'dispo­
sitif d aération et comportant une grande cira ni bre 
pour les Poussjus. Préférez les appareils do ut le 
chauffage est situé au milieu de lu chambre des 
Poussins. Vous évitez ainsi leur tassement : la eha- 
leur les attirant, ils se rapprochent du centre et ne 

P15 dans les angles, De bons modèles 
u Élevé uses existent dans le commerce spécial du 
matériel avicole.
P O U R  P R É P A R E R  L E S  A L IM E N T S ,
i  Cinq appareils sont de première utilité dans un 
Elevage avicole pour assurer la rapidité et la per­
fection d é jà  préparation des aliments : concasseur, 
coupe-racines pouvant servir eu même temps de 
liacne-verdure ; idpeur d'os, cuiseur, broyeur 
d 1 écailles d'huîtres ( l).

Le cou casseur est destiné à broyer le grain ; il
en
Cil

---   - — !»■ y -.r 1^-m .T U 4 »_ f u
permet le simple eoiicassaee jnsqn 'è la rédaction 
farine ; prenez-le d'une taille moyenne donnant

un débit horaire de 35 litres au minimum. N'ache­
tez qu'un appareil sur pied et de bonne marque.
Le râpent d os est une sorte de moulin qui permet 
de râper les os erus. Freinez exclusivement un 
tuodèTc robuste.. Le coupe-racines sert à hacher les 
verdures, les tubercules et les racines. Il est peut- 
être moins utile, mais il facilite beaucoup le travail 
daus  ̂ la préparation des verdures destinées aux 
Volailles, pour leur incorporâtiou dans les pâtées.
Si vous avez la force motrice, faites-les actionner.

fil Consulte! le Numéro Lxlr.ton]inoire V i f  i  ta C a m ÿ a s n f ; 
EQUIPEMENT-OUTILLAGE DES BASSES-COURS MO­
DERNES. Il ne nous reste qu’un très petit nombre it’exem- 
pidircs Je ce Volu*lO provenant d(ü retours ries 
quci. Franco i 6 fr. 6*0.
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UN TYPE DE COUVEUSEA CHAUFFAGE MIXTE
Ca m odèle, semblable extérieure tuent à  ceus décrits précédemment, présente d intéressantes particularités au point de vue aération et humidification.
t / O U S  C O N N A IS S E Z  les Couveuses à air 
V  chaud et celles à circulation d 'eau  ( ïj ; 

à  côté de ces modèles, existe un typ e d 'a p ­
pareil particulier à  systèm e m ixte  air et eau.

Un ingénieur a combiné, en effet, un type 
qui associe un chauffage m ixte par l ’eau et par 
l'air. L 'appareil se présente extérieurem ent 
connue les d eu x typ es précédem m ent décrits : 
caisse p late en bois contre «plaqué portant, sur 
la  par ni droite une lampe à réservoir. F ixé  sur

Fi*, î- — COUVEUSE A CIRCULATION D'EAU B T  D 'AIR CHAUDS (Ct^etptipn et 
fubticaHv*"(tançai es). Cei appareil &mpatU-,Q tiniHimr* tiiwdouble tubulure 

une^cotiduite i'air tcitimle et

Je dessus de la Couveuse, un fléau à contre­
poids relié d 'une part aux organes intérieurs 
du régulateur, d 'au  Ire p art à  un obturateur 
m étallique coiffant la lampe. L a  façade com ­
porte non pas une porte, m aïs un tiroir inuni 
d 'une prise; un therm om ètre, coudé à hauteur 
variable, montre J a tem pérature intérieure 
sans qu 'il soit nécessaire d 'ou vrir l'Incubateur, 
A  l'intérieur, une double tubulure contenant 
de l'eau chaude, et un conduit d 'a ir  central. 
F ixé  au fond et derrière le tiroir, le régulateur 
bim étallique eu forme de losange allongé. Le 
radiateur surplom be le tiroir m uni de 4 paniers 
pour les oeufs. Un cinquième panier sert à leur 
retournem ent rapide.

Voici quels sont les dispositifs adoptés : 
le radiateur, qui doit m aintenir la tem pérature 
convenable, est com posé de deux tubes en 
laiton  étiré sans soudure, pleins d'eau, qui 
fout le tour de la Couveuse. L e chauffage a 
lieu directem ent par therm osphon, au m oyen 
de la lampe fixée à l'appareil, et aussi par les

(1) Jatiiius tt Rjsstf'Coutï : LUS COU Vii USES A llESElt- 
VOJR D'EAU, ïU  SJ4J LES COUVEUSES A CIRCULATION 
D'EAU, N" 3?s; LES COUVEUSES A CIRCULATION D 'Allf 
CHAUD, N° ijü.

gaz brûlés, qui, a v a n t de s'échapper dans 
l'atm osphère, passent dans un troisième tube 
qui traverse le s  deux caissons réunissant 
les deux tubes rem plis d ’eau, et provoquant 
ainsi une élévation de tem pérature réglable à 
volonté. I l eu résulte une grande économie de 
pétrole. .

Ce modèle présente des parti cul ari tés très 
intéressantes eu ce qui concerne l ’aération, l'u­
niformité d e là  tem pérature et T hum idification.

11 vous fau t éviter 
. tou t courant d ' air bru s-

âuc, tou t rem ous d 'a ir 
ans j/appareil, eu as­

surant eu m êm e tem ps 
l ’évacuation rapide de 
l ’acide carbonique qui 
se dégage de la respi­
ration des Poussins, et 
qui, étan t p lus lourd 
que l ’air, a tendance à 
dem eurer d'ans la partie 
basse, de la Couveuse, 
donc sur les œufs. Il 
faut, par conséquent, 
que les orifices d 'a éra ­
tion soient suffisam ­
m ent grands pour per­
m ettre la sortie (de 
1 " acide carboui q ue. ru ai 5 
il fau t éviter aussi une 
trop grande aération, 
qui, eu desséchant 
l ’eeuf, agrandirait con­
s i d é r a b l e m e n t  la  
cham bre à air et empê- 

. cher a it I évolution nor- 
- ■ - ~ -U  m ale de l ’em bryon, 

r f^-Pour répondre à ces conditions, cet Incu- 
tbateur possède 4 orifices d ’entrée d ’air, 3 difîu- 
jseurs qui distribuent équitablem ent l'air dans 
toutes les parties de la Couveuse, et 4 orifices 
de sortie sur le couvercle. Ces derniers j>os- 

'sédeiit à l'intérieur m ie double cloison en 
tôle, Formant chicane, qui ont le double avan­
tage d ’obliger l'a ir  à m onter perpendiculai­
rem ent afin d 'éviter les rem ous intérieurs et 
d 'éviter le fort courant d'air ascendant qui se 
produirait dans les orifices d 'entrée et qui 
aurait pour résultat d'em pêcher la sortie de 
î acide carbonique. L

Vous avez rem arqué que les Incubateurs 
à réservoir ordinaire m arquent une différence 
de tem pérature très sensible entre le pourtour 
et le centre de l'appareil ; avec le radiateur à 
tubulure, cet inconvénient est évité, L a  tem ­
pérature désirée est assurée d'une façon plus 
uniforme que celle obtenue avec mie m asse 
d'ean dans un réservoir plein.

U ne autre originalité qui appartient à  r- 
pe de Couveuse m ixte est celle d 'é v ite r  latyp e de Couvi

poussée de chaleur qui se produi 
troisième jour de l'incubation,
chaleur produite par la naissance des e----- ,  —

ULTIMHEAT
—  6 — UNIVERSITY MUSEUM
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UNE COUVEUSE ÉLECTRIQUE FRANÇAISE
Cet appareil, A fouetionnem cni au tom atique, utilise eem rue élém ents chau ffan ts des lam pes therm iques j

8

LES COUVEUSES Électriques n'étaient guère 
fabriquées Jusqu'à ces derniers temps que par 

i  ou 3 maisons américaines et autant de maisons 
anglaises ; l'industrie française s'était en quelque 
sorte abstenue, si nous exceptons quelques essais 
isolés (t). Actuellement les appareils construits 
en 1 «Tance arrivent à égaler, sinon à surpasser tes 
Couveuses de fabrication étrangère. Le principe 
île fonctionnement de ces appareils, qu'ils soient 
à air chaud ou à eau chaude, est l'application de 
la résistance chauffante. Un des deux systèmes 
français de Couveuses électriques est mixte ; îi 
utilise comme élément chauffant des lampes ther­
miques qui é lèv e n t simultanément la tempérât lire 
de l'air de la Couveuse et celui de bacs p tel ns 
d'eau.. Voici, d'ailleurs, la description et le fonction­
nement de l'appareil le plus récent.

D ESCRIPTIO N La Couveuse électrique se
D E  L 'A P P A R E II . .  compose essentiellement de 

deux caisses carrées concen­
triques, en bois contre-plaqué, calorifugées. Les 
faces de la cuisse intérieure sont revêtues de pla­
ques métalliques polies, afin de rétLécliir lesrayous 
calorifiques vers le centre, ainsi qu'il est expliqué 
plus loin. Ses dimensions extérieures sont : 1 iu. 
X r m. x  6o- cm,, et dd dK cm. x  £3 cm, x  
50 cm, intérieurement.
’ Un axe vertical traverse tout l'appareil et porte 
un plateau porte-œufs, horizontal, circulaire, en 
idumirtium, percé de 140 alvéoles en forme d’œufs 
dans les 3 plans. Sons le plateau et suivant un 
rayon est, disposée une plate-forme de roulement 
réglable en hauteur. Le plateau est supporté par 
4 gaiets fixés sur tes 4 parois de la caisse intérieure. 
L'axe vertical est terminé par un petit volant à 
maiu. Sur l'ensemble des deux caisses est posé un 
couvercle à doubles parois fi emboîtement il rai­
nures. Celui-ci est percé de deux grandes ouver­
tures recLangulaires de 70 cm. x  33 cm,, obturées 
par des volets vitrés, mobiles autour d'un axe trans­
versal. Tous les appareils électriques sont soli­
daires de ce couvercle.

Le chauffage est assuré par 4 lampes à incandes­
cence spéciales, fixées verticalement aujî 4 ongles 
du couvercle. Le thermostat, également fixé au 
couvercle, se compose d'un équipage bimétallique 
double, commandant, par l'intctiuédiaite-d'une tige 
verticale, un fléau désaxé. L'extrémité du fléau 
porte un bascuieux à mercure; fonctionnant dans 
le vide et réglable à l'aide d'un petit volant exté­
rieur, La if dotation des lames métalliques pro­
voque l'inclinaison du fléau et le fonctionnement 
du basculeur, lequel allume et éteint alternative' 
meut lés1 4 Lampes, lorsque la, température inté­
rieure-de l'appareil descend ou monte de i/tof de 
degré au*dessous ou an-dessus- de la température 
Lié réglage. E li cas d'interruption de courant, 
!  appareil comporte un dispositif de chauffage de 
secours ait p étroit, dont le régulateur se pose ins­
tantanément sur l'autre extrémité du balanciei- 
régnlatent électrique-,

Sur mu: dés parois de la caisse intérieure est fixé 
un appareil. électrique avertissent, branché dans le 
circuit d'uue- pile indépendante du courant de 
chauffage, lequel tait retentir une sonnette dès que 
la température atteint, eu trop ou en moins des 
limites dangereuses pour la couvée. Leux pinces, 
placées- sur le plateau, supportent un thenno- 
nrètca à graduation écoutés dont le réservoir est au

fl} Jardin* i l  £  assis-Coitr,; LES COUVEUSES A RÉSER­
VOIR DIB AU, M,: 17+ ; LES COUVEUSES A CIRCULATION 
D’EAU, NI LES CO.UyEUSES A CIRCULATION
171A l R CHAUD,, K” i?(> : UN TYTR DE COUVEUSE A 
CHAUFFAGE MlX'l 'E,  N" î 77.

niveau, moyen de la partie supérieure des œufs. 
Leur consultation est facile par les vitres des volets 
dit couvercle, et grâce fi une lampe d'éclairage qui 
illumine tout l'intérieur de l'appareil.

A œc quatre angles de la caisse in térieu r s<-ut 
disposés, entre les" lampes et les œufs, 4 bacs à eeti, 
d'une section spécialement étudiée, lesquels servent 
en même temps d'écrans pour que la chaleur ne 
tombe pas directement sur les œufs, de réflecteurs 
dû chaleur pour répartir uniformément les rayons 
calorifiques et les- reiwovet vers le centre d"e la 
Couveuse, enfin de distributeurs d'humidité,

Sous le plateau porte-œufs sont placés dé suc 
grands tiroirs dont les fonds sont dés toiles m étal­
liques fines, A l'éclosion, les poussins tombent dans 
ces tiroirs fi travers les alvéoles porte-œufs, ils 
constituent doue de véritables Sécheuses dans les<- 
quelles les poussins pénétrent sans aucun concours, 
et dont la température est éminemment propice 
an séchage et l'espace aux premiers ébats. Une 
lampe spéciale et amovible,, placée dans le fond de 
la Couveuse, permet de mirer les œufs sans lus 
sortir de l ’appareil et sans y  toucher, par une sim­
ple rotation du plateau, laquelle fait défiler 
successivement tous les œufs sur la mi relise.

Cet appareil est conçu et réalisé pour présenter 
les avantages .suivants, Le mode de chauffage ne 
dégageant ni oxyde de carbone, ui aucun g a i tioeiî 
dans l'incubation et dans le Cmivoir, fournit à la  
respiration des germes et embryons un air chaud 
d'une qualité parfaite. La répartition de la tempé­
rature. à ['intérieur de la Couveuse, est uniforme. 
En effet, l'appareil étant chauffé, non par le centre 
ou la parfit: supérieure, mais par la périphérie, les 
rayons calorifiques étant réfléchis vers le centre, 
par le revêtement métallique de la caisse, alors que 
c'est par les parois que se produit le refroidisse­
ment, il en résulte une parfaite distribution de l'air 
chaud, et, de fait, les thermomètres gradués en 
dixièmes 11'ont jamais décelé jusqu'alors aucune 
différence de température fi la surface des œufs 
entre les points les plus divers. 1/inventeur garau- 
îït  une sécurité absolue, Le thermostat est indéré­
glable-et donne une constance .rigoureuse du degré 
de réglage ; le courant vient-il fi manquer, î'éle­
veur en est informé par un avertisseur ; fl peut v  
parer tout à coup pur le chauffage de secours fi 
pétrole. Les coups de chaleur sont radicalement 
écartés, et les refroidissements nocifs aussi, car si 
une ou même deux des lampes venaient fi üe plus 
fonctionner, les deux lampes restantes suffisent 
fi assurer ie chauffage ; elles restent allumées pins 
longtemps, voilà tout.

Une couvée peut et doit être menée de Ijout en 
bout, sans lütnJw aux œufs, leur évitant le contact 
des doigta si préjudiciable et écartant le risque 
de. casse. Enfin, l'éclosion peut être surveillée, 
et même aidée-, grâce aux volets mobiles vitrés, 
lesquels permettent de surveiller constamment 
l'intérieur et d'y accéder sans provoquer un abais­
sement de la température : par la disposition des 
divers organes, l’aération de la Couveuse s'opère 
sans la refroidir.

F O N C T IO N N E M E N T  
D E  L A  C O U V E U S E ,

La Couveuse étant réglée 
au degré de température 
voulu par le petit volant 

du b [meilleur, - versez dams les réservoirs 10 cm1 
d'eau, puis placez les rouis dans les alvéoles par 
les volets supérieurs et refermez-les. Chaque 
matin, ouvrez les volets en grand. Les œufs se 
refroidissent eu 10 minutes environ, l'air se renou­
velle. Le grand cube d ’air de l ’appareil f u t  assure 
un air sain pendant 12 heures ; le soir, mémo que- 
ration. Si, daus l'intervalle; vous- désire jMIiÆIPtHÊAT
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l'ÏS as. -  cor VL (. M-. ELSCTRIVU U  DF. U o  (EUES. Ir I
d j !a fam eu se Comporte deux t.-dris r itrès mobile,; ,r J4 flu,n4 tn)/rterrre se t )  cuvent ‘tes 

/ircjjfj fl/Av.'rï (li'i, r.','Lr J,; Séciflttr,

couvée, e n i r 'o  aviez les volets pendant (jiiolc| ncs 
secondes Le tira it  des lîimjurs fftovoque un appel 
d'air ù travers les trous du fond et assure un renou­
vellement énergique. Cette
opérai ioti n ’abaisse pas i -----
dJune façon sensible la ,■
température des neufs, 
i Retournez les œufs ma­

tin et soir ; pour cela, 
saisisse* le volant calé 
sur l'are et faites-lui faire 
un tour complet. L'asc 
entraîne Je plateau et les 
umts posés dessus ; ceux- 
ci, montant successi ve­
inent sur la plate-forme 
de retournera eut réglée 
une fois pour toutes, 
sont soulevés de leurs 
aréoles, roulent sm la 
juirtte plane de la plate­
forme et, retournés, re­
tombent chacun à leur 
place. 1/Opération se fait 
sans risque, en ao se - 
coudes. Une fo is par jour, 
profitant de ee que fcs 
volets sont ouverts, ver­
sez dans chaque réservoir 
33 cm1 d'eau. Cette quan­
t i t é  compense l'évapora­
tion. plus u:i excès de j s 
[i. roo du volouie du ré­
servoir. Ainsi, grâce an 
profil spécial des réser­
voirs, le niveau de l'eau 
monte rapidement vers l,i 
source'g de chÂleur^ que 
Bonifiés lampes situées 
au-dessus ; sa température 
augmente etj l'activité de

.'évaporation aussi, Vous 
partez ainsi le premier jour 
d'une tension hygrométrique 
correspondant a 3 °̂, pour 
arriver à saturation le dernier 
jour, si vous le voulez, et 
cela par augmentation quoti­
dienne progressive et régu­
lière, avec la possibilité *de 
mener l'hygrométrie à votre 
èré, datant toute la durée 
rie I1 incubation, de la façon 
la plus simple.

Les mirages s'effectuent 
exactement comme les retour­
nements, Istir place, dans la 
Couveuse, sans toucher aux 
■ ctifs ni les refroidir. Disposez; 
daps le fond la lampe de 
mirage et, en faisant tou ruer 
le plateau, faites monter suc­
cessivement sur le diaphrag­
me de la lampe chaque ocîif 
des circonférences successives 
1 n observant par les vitres, 
des volets du couvercle. Le 
mirage de 140 œufs dure 
ainsi 8 minutes. 1/éclosion 
est, de même, surveillée de 
bout eu bout. Celle-ci termi­
née, tirez les tiroirs et enle­
vez les poussins. Vous pouvez 
aider un poussin à 1Jéclosion 
sans nuire aux autres, puisque 
cette opération ne provoque 
pas un refroidissement sen­
sible des oeufs. É

Notez enfin, <|ue ces .Cou­
veuses, souligne l 'inventeur, n'ayant pus besoin 
d être mise a l'abri ries courants d'air, peuvent 
être utilisées dans n'importe quel local

F1f  S3ÿ —  VÜK IS T Ü K IK U K E  L>E l a  m e m e  CWJVEUteE  ,Me,rira,a U m 
'"‘ "'y1, " m c ^  <k><* P^vis de la double caisse, la  -/ lampes, J,i lampe d'éclairage 
1I|;I lonihïttl écrans t! réflecteurs <te chute!tr, le thermostat, les plateaux a amts et su*

SOMjr.iludt.
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pgj r̂ qu'file puj^c fcspixff lihxemçni.. paiies 
;c.urî .é et i*nrez-y9jns.

saut _
l 'obscurité et r j l . .

Revenez le lendemain, faites la lumière, levez la 
Dinde et laissez-la seule dans le focal, après lui 
avoir mis à boire et à manger, pendant 15 a 20 mi­
nutes ; replacez alors la Dinde dans la caisse 
comme la veille et faites l’obscurité avant de vous 
retirer. Opérez de même journellement jusqu’au 
jour proche où vous trouvez la Dinde revenue elle- 
même sur son nid. C’est qu'elle commence à cou- 
yer. Découvrez encore une fois la caisse pour plus 
de certitude ; mais le lendemain cette précaution 
est inutile.

Le 3® ou 4® jour après que la Dinde couve sans 
être couverte, retirez la caisse, le nid reste sur le 
sol ; entourez-le d ’un cadre fait avec des planches 
de 15 cm. environ de hauteur, afin d'empêcher 
celui-ci de s'écarter ; obtenez le même résultat 
en plaçant autour des briques ou autres objets 
lourds. L’enlèvement de la caisse est nécessaire, 
car la Dinde, en sautant des bords sur son nid, peut 
casser des œufs. Après confirmation que la Dmde 
revient bien sur son nid malgré l ’absence de la 
caisse, ce qui demande 1 ou 2 jours encore, faites 
un nouveau nid à la même place avec du foin frais; 
gamissez-lç de 25 œufs que la Dinde se met à cou­
ver aussitôt ; pendant tout le temps delà couvaison, 
levez la Dinde régulièrement tous les jours, autant 
que possible à la même heure. Continuez à faire la 
lumière en arrivant et l’obscurité en vous retirant. 
Donnez à la couveuse la nourriture qu’elle préfère, 
souvent du pain mouillé ; changez son eau de bois­
son tous les jours. Pour lever la Dinde, soulevez-la 
doucement en passant les mains sous les ailes 
pour vous assurer qu’elle ne retient pas des œufs 
qui se briseraient en tombant. Les Dindes sont 
très ferventes couveuses et reviennent sur le nid 
saus  prendre le temps de manger. Dans ce cas, 
recouvrez le nid un moment avec la caisse, afin que 
la Dinde reste hors des œufs 15 à 20 minutes, sur­
tout les premiers jours. Il peut arriver que la 
Dinde pohde en même temps qu'elle couve ; reti­
rez son œuf du nid régulièrement. Un ou plusieurs 
peuvent être cassés ; enlcvez-les et lavez à l’eau 
tiède les œufs souillés. Une Dinde bien soignée, le­
vée régulièrement, peut parfaitement faire 2 cou­
vées consécutives. C. T.

rature Ultérieur;? redevient convenable, la capsule 
reprend sa position, la tige qui s’appuie sur elle 
opère de même, les orifices dont nous parlons se 
referment jusqu’à ce que le régulateur ait à nou­
veau à fonctionner. Les régulateurs à capsule ne 
sont réellement sensibles et bons que si le jeu des 
tiges et du levier est aussi sensible ; vous obtenez 
cette qualité par un juste équilibre, créé grâce à un 
contrepoids convenablement disposé.

De toute,façon, et cela demeure vrai pour tous 
les systèmes, les régulateurs de température n'assu­
rent une température presque invariable que si les 
Couveuses sont à chauffage permanent et aussi si 
le Couvoir demeure à unejtempérâture constante

PSULE THERMOS TA Tfi

C MATERIEL AVICOLE

MERCURi

Fig. 44. —  RÉGULA T EL'R à capsule (éther) cl i  mercure-

convenable. Méfiez-vous des Incubateurs dont les 
régulateurs mettent directement en communication 
i 'ultérieur avec l ’extérieur ; il se produit des cou­
rants d’air froids, brusques, en tous points nui­
sibles et provoquant un dessèchement des œufs.

Los régulateurs doivent agir sur la source calori­
fique en en diminuant ou en intensifiant l ’action, 
selon que le degré de température est trop élevé, 
ou, au contraire, trop bas. Les modèles de régula­
teurs à capsule (éther) et à mercure et les combi­
naisons de ce type varient à l ’infini ; ils dépendent 
de chaque fabricant. la? principe en demeure iden­
tique, c’est le même que le précédent ; la chaleur 
agissant sur une capsule contenant un mélange 
d'éther et d’alcool dilate cette dernière. Voici un 
des modèles. Dans deux vases communiquant par 
un tube se trouve du mercure ; l ’un de ces vases est 
obstrué par la capsule ; en se dilatant, cette der­
nière pousse le mercure, le refoule dans le second 
vase ; lorsque dans ce récipient le niveau atteint 
un point déterminé, le système bascule, provoquant 
l'ouverture de l'orifice d'aération.

Les_ grands constructeurs américains emploient 
de moins en moins la capsule dans les Incubateurs,

T Y P E S  D E  R É G U L A T E U R S  D E CO UVEUSES.
Dans la Couveuse artificielle, deux dispositifs 

ont pour but de maintenir les œufs uniformément 
à la température voulue : i°  le régulateur de beau­
coup le plus important, qui agit sur la tempéra­
ture de l’étuye ; z° le système de retournement 
des œufs assure un chauffage uniforme sur toutes 
les faces des œufs en les déplaçant convenable 
ment. Quand ce dernier système fait défaut, vous 
pouvez vous en passer en opérant à la main.

Les systèmes de régulateur sont nombreux ; 
voici les principaux : i°  régulateur à capsule ;
2° à mercure et éther ; 30 régulateurs bimétal­
liques ; 4° régulateurs électriques. Le premier est 
constitue par une mince enveloppe de cuivre rouge 
qui renferme de l ’éther ; l ’enveloppe est étanche et 
possède des nervures qui assurent une déforma­
tion normale. L ’éther bout à 35°, et le réglage se 
fait sur la tension de la vapeur d’éther. La capsule 
renfermant l'éther ou le mélange éther-alcool 
méthylique est disposée à l'intérieur de la Cou­
veuse, de façon à  subir exactement la température 
des œufs ; lorsque celle-ci atteint le degré d ’ébul­
lition du mélange, la capsule se dilate ; elle agit 
alors par un système de tiges et de leviers, provo­
quant l ’ouverture d’un orifice d'échappement d’air agit sur une tige équiü 
çliaud et d’arrivée d ’air froid. Lorsque la tempé- indéréglable et précis,

FIg.4j, — SCHÉMA d'vn régulaUur'de'température à dilatation,

parce qu'il est impossible ̂ d’avoir un métal abso­
lument imperméable aux vapeurs d'éther. Us 
l’utilisent tous dans les Êleveuses-mères, etc., 
à cause de son faible encombrement, de son prix 
un peu moins élevé ; enfin, parce qu’il n’est plus 
nécessaire d’avoir la même précision que dans la 
Couveuse. On leur substitue le régulateur à dilata­
tion constitué par un ou plusieurs couples trian­
gulaires ou losangiques, bimétalliques ; l ’un des 
cotés du triangle est en fer, l ’autre en zinc, et 
quelquefois en aluminium. Sous l ’influence de la 
chaleur, et par suite des différences de dilatations 
linéaires des deux métaux, le couple se déforme et 
agit sur une tige équilibrée. Ce système est robuste.

—  57 —
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COUVEUSE  ̂ A AIR CHAUD A EAU CHAUDE?
Ce qu’il vous faut savoir sur les deux systèmes d'appareil pour 

toute connaissance de cause.
que votre choix puisse se faire en

P A  RMI LES A P P A R E ILS à circulation d'eau 
chaude et d ’air chaud, lesquels devez-vous 

préférer (i)? Les deux systèmes ont aussi des avan­
tages très grands, mais ils ont les défauts de leurs 
qualités que nous vous avons précisés. Nous 
n ’avons pas à nous prononcer, et les opinions de 
collaborateurs-éleveurs, loyalement exprimées, sont 
précieuses, même lorsqu’elles sont contradictoires 
sur quelques points. Ainsi traitant ce sujet, notre 
collaborateur, M. François Clément, dit : le sys­
tème tubulaire (à circulation d’eau) et celui à air 
sont recommandables tous les deux. Lorsque les 
appareils sont d ’aussi bonne fabrication, il est 
difficile de dire lequel est le meilleur, et les préci­
sions suivantes ne traduisent souvent que des 
nuances. Si vous possédez un Incubateur à eau 
par chauffage tubulaire, d ’une bonne marque, s'il 
est soigné, perfectionné et vous donne satisfac­
tion, conscrvez-le et ne cherchez pas mieux. Si 
vous hésitez, rappelez-vous simplement que, dans 
l ’élevage moyen et le petit élevage, les appareils à 
air chaud paraissent avoir la préférence aux États- 
Unis, depuis cinq à six années seulement. Il semble 
que les stations d ’expérimentation les plus consi­
dérables d'Amérique aient également employé 
l'air chaud plutôt que l ’eau chaude. Aujourd'hui, 
les appareils à air y  sont parfois remplacés par le 
Mammoth. Abandonner votre appareil à eau 
chaude, par chauffage tubulaire, pour un appareil 
à air serait donc une inutilité que justifierait seid

11

système 
euse est

toujours prête à fonctionner. S’il s’agit de celui à 
circulation d’eau chaude, remplissez les tuyaux 
et veillez au niveau : c’est lit chose facile.

2® Régulation. Posons d ’abord en principe que 
le régulateur bimétallique se montre supérieur 
au régulateur à capsule. I/air chaud s’accommode 
bien des différences extérieures de température ; 
l'eau chaude un peu moins bien. Si une brusque 
variation extérieure se produit, le régulateur de 
l ’appareil à air chaud agit aussitôt, car l'air arrive 
immédiatement en contact avec lui, parce qu’il se 
renouvelle sans cesse. Ce dernier point est surtout 
intéressant, si vous ne possédez absolument aucun 
endroit en sous-sol pour loger vos Couveuses. Les 
modèles à chauffage tubulaire contiennent une 
petite masse d'eau, eu égard à ce que contiennent 
ceux à réservoir ; aussi l'action du régulateur y 
est-elle plus rapide que dans ces derniers.

3° Répartition intérieure de la température. Elle 
est excellente dans tous les appareils bien cons­
truits, qu’il s'agisse de l'air chaud ou de l'eau 
chaude par chauffage tubulaire.

4° Aération. Elle est bonne dans les types à 
eau de construction moderne. Il en est de même 
de ceux à air chaud, parce que la Couveuse est 
chauffée par un courant d’air pur constamment 
reuouvelé. Dans les appareils à eau, l’on supplée 
en grande partie au manque d'air par un haut pla­
fond. Choisissez des Couveuses hautes intérieure­
ment ; l'aération en est toujours satisfaisante. Elle 
constitue l'un des trois facteurs essentiels de la 
réussite des couvées : lc3 deux autres sont la régu­
larité, c'est-à-dire la faculté que possède le ther­
mostat de stabiliser convenablement la tempéra­
ture ; enfin le choix des ceufs et les soins apportés

(i) Jardins et Basses-Cours : CE QU’IL  VOUS FAU T SA­
VOIR SUR LES COUVEUSES, N® 273 ; LES COUVEUSES 
A RÉSERVOIR D ’EAU, N® 274 ; LES COUVEUSES A CIR­
CULATION D’EAU, N® 275; LES COUVEUSES A CIRCU­
LATION D’AIR CHAUD, N® 27s : CE QUE DOIT ÊTRE  

LE COUVOIR MODERNE. N® 294.

à leur manipulation. Les autres facteurs : humi­
dité, répartition intérieure de la température, etc., 
ne présentent pas la même importance, parce que 
vous êtes toujours maîtres d’humidifier à volonté 
et parcc que la répartition uniforme intérieure n ’est 
pas nécessaire si vous déplacez, les ceufs dans le 
tiroir, etc. Par conséquent, les deux seules carac­
téristiques qui dépendent pleinement de l ’appareil 
sont 1 aération et la régularité. Elles sont immuables, 
inchangeables, alors que vous pouvez modifier 
toutes les autres selon les besoins. La répartition 
intérieure de la température doit être également 
bonne, mais quelques appareils, bien qu'indiquant 
entre plusieurs points du tiroir des différencçs.de 
plus cf'un degré, restent cependmit supét«ûfstà 
nombre d'autres, qui accusent à pefiie im' deBSf 
degré d'écart. •- C

5® Humidité. Elle est bonne dane, l-’un et l ’atitri-- 
modèle. Contrairement à ce que. tous pourrtézL 
croire, l'air chaud ne dessèche les œufs que dans les 
machines construites de façon défectueuse. L ors-1 
que l’arrivée et le départ d'air sont convenable- i 
ment réglés et qu'il ne se produit aucun courant 
d'air sec à l'intérieur de 1 Incubateur, cet incoïi- i 
vénient est évité. Les éclosions de canards, qui 
nécessitent beaucoup plus d ’humidité que celles 
des poulets, réussissent dans la perfection, si vous 
prenez soin, avant la couvée, de laver les coquilles 
pour faire disparaître leur enduit visqueux. Dans 
le système à eau chaude, l ’humidité est également 
bonne. Il n’existe à ce sujet aucune différence 
entre l’un e t 'l'autre type.

6® Pourcentage d'éclosions. Il est le même, qu’il 
s’agisse de l'air chaud ou de l'eau chaude. Si vous 
voulez de bonnes éclosions, préoccupez-vous 
avant tout, du choix et de la qualité de vôs œufs! 
ne provenant que de reproducteurs de tout premier 
ordre et vigoureux. L ’appareil vous donnera tou­
jours de bons résultats s'il est moderne et si vous 
opérez convenablement.

7® Vitalité des Poussins. Elle est bonne dans les 
seules bonnes marques, récentes ou perfectionnées.
Elle est remarquable dans celles à air chaud. Si 
vous conduisez bien l ’élevage par la sUite, si votre 
Eleveuse est bonne et si la nourriture est bien 
choisie, les mortalités normales doivent être de 
2 à 3 p. 10p. Je.parle toujours dans le cas de bons 
œufs en saison ordinaire ; envisager les autres cas, 
c'est ̂ sortir de l ’aviculture pratique. D ’une façon 
générale, la vitalité des poussins dépend directe­
ment de l ’aération. Aussi les appareils à circulation 
d'eau de bonne fabrication sont très satisfaisants à 
ce sujet. •

8® Sécheuse. Elle est plus rationnelle dans leÿ 
systèmes à air que dans les systèmes à eau ; bon 
nombre de ces derniers en sont pourvus parce que 
la Sécheuse constitue une amélioration très utile, 
mais non indispensable. La Sécheuse d ’un modèle 
à eau reçoit moins d’air que celle du type à air ; 
dans ce dernier cas, l ’air arrive constamment 
renouvelé par sa partie supérieure et s'échappe par 
le fond. De telle sorte que les poussins respirent 
constaimneut dans une atmosphère d’air pur.

9° Eclosion des ceufs de Canes. Je n’ai jamais 
constaté que l’on ait obtenu, dans les Couveuses 
à eau, d’aussi bons résultats que dans celles à air ; 
cel$ tient très vraisemblablement à l'abondante 
aération que nécessitent les œufs de canes. J'ai 
réussi à élever plus de 120 canetons d ’une même 
couvée avec uue mortalité nulle.

io° Consommation. Les Couveuses à eau, quelle 
que soit leur fabrication ou leur système con­
somment toujours plus de pétrole que celles à air.
Lue CoLuveusc de 140 œufs à air possède* une ni&ÆlMHEAT®
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de 35 mm. de longueur ; l ’une des plus grandes 
marques américaines à air chaud chauffe un modèle 
de 400 œufs, avec cette même mèche de 33 mm. 
Dans l'eau chaude par chauffage tubulaire, pour 
250 œufs le bec est double, et la longueur de 
mèche est de 50 mm. (soit deuxmèches de 25 mm.). 
La meilleure marque de Couveuse à réservoir 
chauffe son modèle de 100 œufs avec une mèche 
de 35 mm., tandis que le modèle de même capacité 
à air est chauffé par mie mèche de 15 mm. seule­
ment. Il s ’agit ici de becs de la même marque. 

i i °  Extinction de la lampe. Bile ne doit jamais

à eau se refroidit moins vite que celui à air, mais le 
refroidissement y  est également à craindre s'il dure 
plusieurs heures; il n'amène d ’ailleurs qu'une 
faible diminution du nombre des éclosions ; il n'eu 
serait pas de même si, au lieu d ’1111 abaissement de 
température qui peut se produire, même avec des 
Couveuses naturelles, il s'agissait d ’une élévation 
de température.

12° Durée de l ’appareil. L ’appareil à air dure, 
en principe, plus longtemps que celui à eau, parce 
qu'il ne s'encrasse pas et parce qu’il ne peut pas s’y 
produire de fuite ; l'encrassement des tuyaux dimi­

nue le rendement, et uu 
appareil à eau, déjà vieux, 
est moins économique qu'un 
neuf. R appelez-vous, à ce 
sujet, que vous devez amor­
tir une Couveuse en dix ans 
environ et que, bien soi­
gnée, elle dure bien au delà 
des dix années prévues. 
Exiger un usage illimité, 
c'est barrer la route au 
progrès, c ’est interdire le 
renouvellement d ’un maté­
riel démodé; mais c ’est aussi 
vouloir qu’il soit construit 
solidement, qu’il soit soi­
gné ; portez-y attention si 
vous voulez en attendre de 
la précision. Attachez-vous 
donc à la qualité d ’un appa­
reil, non pour sa durée pro­
bable, mais parce que la 
qualité est souvent une 
preuve des soins apportés à 
l'étude de son bon fonction­
nement.

130 Simplicité de conduite. 
Elle est la même dans l ’un 
et l'autre cas.

T Y P E  de R É G U L A T E U R S  
B IM É T A L L IQ U E S .

Parmi les systèmes de 
régulateurs bimétalliques, 
celui de la Couveuse con­
tenant le chauffage à eau et 
à air (Arrnor) nous semble 
particulièrement sensible. 
Le régulateur, placé dans 
la Couveuse, a son sommet 
fixe. Le mouvement de'.cou- 
traction ou de dilatation 
de l ’ensemble des losanges 
est transmis par une tige 
verticale à un levier qui 
commande le soulèvement 
du chapeau de la cheminée. 
Ce levier est disposé pour

Fig. 384 1 385. —  T Y P E S  D E CO VVU IRS. 1. Couveuses à thermosiphon et Couveuses à air
chaud dans une cave. 2. Couvcirai.ee Couveuses à circulation d'eau, dans une ancienne grange P une 4e? y 1,1;1’ ce .H, TeIlu

(Élevage du château d'Aigleville). 1 appareil très sensible : une
élévation de température

avoir lieu dans un appareil moderne, si vous savez 
placer celui-ci à l ’abri des courants d ’air directs 
et si vous ne négligez pas de garnir sa lampe. I/es 
extinctions vous sont entièrement imputables, et 
il ue saurait être question de choisir un appareil 
avec cette seule condition qne sa lampe peut 
s ’éteindre sans inconvénient : ceci équivaudrait à 
élever pour la ponte la cane au lieu de la poule, 
sous prétexte que celle-ci est très sujette aux mala­
dies. Les seuls Incubateurs dans lesquels un refroi­
dissement est moins à crainflre, à la suite d ’une 
extinction de la lampe, sont ceux à réservoir, en 
raison de la masse d’eau chaude que ce dernier 
contient. Les deux systèmes qne nous comparons 
ici ; air chaud et chauffage tubulaire à eau chaude, 

1 2 e refroidissent tous deux asseK rapidement: cehâ

de un degré se traduit ainsi par un déplacement 
du chapeau de 5 mm. La température intérieure 
de la Couveuse est donc réglable à un quart de 
degré près. L’articulation du levier est réalisée 
au moyen d’un jeu de couteaux, dont les frotte­
ments sont réduits au minimum ; le poids dm cha­
peau obturateur est équilibré par uu contrepoids. 
La tige reliant le régulateur au levier est filetée 
à son extrémité supérieure et comporte un écrou 
moleté permettant de limiter la longueur utile de 
cette tige et. par suite, l ’ouverture initiale du cha­
peau qui détermine la température moyenne dans 
l ’ap “

4 -■ H •

appareil.
Æ /<?'

Envoyez-nons les photographies de vos meilleures Pondeuses
avec le relevé de leur pottU pendant 1 an. ULTIMHEAT
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LE RETOURNEMENT DES OEUFS de

intérieure ; île plus, les lampes ue restant pas 
allumées ne consomment donc de courant que 
quand il est nécessaire de réchauffer la Couveuse, 
c’est-à-dire pendant une durée correspondant au 
tiers où à la moitié du temps d'incubation.

AVANTAGES ET L ’ inconvénient principal, es- 
1NCONVÉNIENTS. sentiel, même unique, si 

la Couveuse électrique est 
bien construite, réside dans le fait que, si vous êtes

sous la dépendance d'uu « secteur », et qu'une 
panne vienne à se produire, votre Incubation se 
trouve compromise. Toutefois, les Couveuses élec­
triques, munies d ’un système de chauffage au 
pétrole de secours, échappent à cet inconvénient. 
Les avantages d ’une Couveuse électrique bien 
équilibrée, bien construite, paraissent nom­
breux. Kn premier lieu, l ’air chaud de la Couveuse

et l ’air même du Couvoir ne renferment aucun des 
déchets ou des gaz provenant de la combustion 
d'un carburant tel que : gaz, acétylène, pétrole ou 
charbon. lorsque le régulateur entre en jeu, les 
lampes s ’éteignent ; donc, la dépense ne continue 
pas à .courir, ainsi que cela se produit en pareil 
cas pour tous les carburants employés. La main- 
d'œuvre est réduite au minimum et le maniement 
demeure à la portée d'un enfant.

Économiquement parlant, avec un appareil 
bien conçu, il est établi que la dépense pour une 
incubation de 40 œufs ne dépasse pas 40 francs. 
Il est certes des éleveurs qui, devant les incon­
vénients loyalement signalés, hésiteront ; il n’en 
demeure pas moins vrai, ainsi que nous l ’écrit 
notre collaborateur, M. François Clément, que 
1 Incubateur électrique peut et doit devenir l ’appa­
reil de demain.

CONDUITE RÉGULIÈRE D’UNE COUVEUSE.
L'incubation artificielle, grâce à la perfection 

des appareils modernes, donne d'excellents résul­
tats, mais à condition d'opérer avec sagesse et de 
suivre les prescriptions du constructeur, sans rien 
vouloir innover. Ne prenez pas le contrepied de 
ses conseils. Tenez la température de 390 à 40°, 
40° 1/4, pendant toute l'incubation. Laissez re­
froidir les œufs régulièrement de 5 à 15 minutes 
matin et soir, suivant l'état de la température 
extérieure. Agissez ainsi jusqu’au bêchage. A ce 
moment, mettez les œufs bêchés le bêchage en 
l ’air, et ne laissez pas refroidir les œuf9 qui vont 
éclore. Opérez donc rapidement. N ’oubliez pas 
qu’à ce moment une humidité généreuse aide 
l ’éclosion. Mais, par contre, des températures 
fantaisistes de 38° à 40°, des refroidissements 
de 20 minutes, la fermeture totale de la couveuse 
à partir du 17e jour, anéantissent totalement une 
couvée. Régulaiité et patience font les éclosions 
heureuses. L. L.

Une bonne Éleveuse. Pour élever artificiellement 
quelques pous ins, douze au quinze par exemple, 
l ’achat d une Éleveuse n ’est pas strictement obii- 
ga cire, encore que préférable. Si vous êtes bri 
coleur, essayez le modèle que vous pouvez éta­
blir vous-même, décrit dans le N° 194 de "  Jar­
dins et Basses-Cours , L. !..
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Cause achat couveuses grande capacité, quelques 
couveuses Marvel 120 œufs, parfait état à céder. 

Conditions avantageuses.
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POULAILLERS - CLAPIERS
(1 mois à l’essai)

Paiements mensuels - Tarif franco
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N°_P» _§•> œufs
120 fr. franco 
j;» a. 120 rouf* 
2 5 0 7 r. portTdù

à  B L Ê R É  fIn d re -& -L o ire 1
N** 1 , 45 rnufs N° 2, 70  oeufs
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N  * 4.100 œufs

175 fr. port dû 
N* 0.240 no ifs

275  fr. port dû 3 5 0  Cr. port dû 
Prix courant franco *i 
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